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LE NOUVEAU

queuter une fille; c'est un peu niignarder;
le Midi dit deux choses : calignaire pour
un amoureux de l'amour, un amant, dans
le sens ancien du mot, c'est-à-dire un
soupirant qui ne fait que soupirer et vous
adorer ; et un frettadous pour un amant,
dans l'autre sens du mot, pour uu galant
qui en veut, et qui aime mieux le charnel

que la romance.
Avoir ses souliers qui s'emplissent d'eau,

dans un mauvais pas : s'engliaulier : pas
mal, hein `í Nous avons « gaïousser », ga-i-
ous-ser. pour s'amuser avec de l'eau. Je

me souviens d'avoir mis ce mot dans une

page d'écrit, au collège ; scandale et encre

rouge dans la marge. Voulez-vous ine dire

s'il existe un second mot rendant d'aussi

près ce clapotis de l'eau, quand un enfatil

joue avec les mains, une baguette, un
bateau d'écorce

Conclusion pour aujourd'hui : demandons

droit d'asile pour nos mots patois.
Et puis, cherchons tous ces patois frères

qui nous donneront envie de sauver le

nôtre, en le montrant à demi réflété dans

vingt patois régionaux, ailleurs.

Un mal « ficelé »

Il y a quelques années vivait, à Aubonne, un employé postal aussi bête et

désagréable que laid physiquement. Il était vieux garçon par surcroit. Il se faisait
un plaisir de critiquer les lettres et les paquets qu'on lui remettait. Les lettres
n'étaient jamais adressées correctement, les timbres mal placés, les paquets mal

faits et mal ficelés, bref, il avait toujours quelque chose à réclamer. Ça a été si

loin qu'il a fini par être congédié et, après avoir vendu pendant quelques années
du cidre, doux, il est mort.

Un jour, une dame connue pour « avoir bonne pince ». lui apporte un paquet
el voilà les critiques qui commencent : Le paquet est mal fait, l'adresse mal mise-

la ficelle insuffisante : enfin, c'est un paquet « qu'on voit bien qu'il a été fait par
une femme » .' Sitr ce, la darne, qui sent la moutarde lui monter au nez. lui rétorque
du tac au tac :

—¦ Et vous, qui vous a fait H. de M.

Un mot de César Roux

Ori sait combien César Roux avait F esprit original et pittoresque : nombre de

mots qui, à juste titre, lui sont attribués, en témoignent. En voici un. en général
peu connu :

Un jour, devant lui, au cours d'une conversation, quelqu'un remarquait qu'il
y a bien des mots masculins qui n'ont pas de féminin, par exemple : Seigneur,
pasteur, menuisier, charpentier, maçon...

— Eh bien moi. dit César Roux. j'en connais un qui n'a pas ele masculin.
—¦ Lequel, lui demande-t-on
— Bedoumc

En cette place du Tunnel où se rencontrent les gens de la ville et leurs amis
de la campagne vous trouverez au

Café des Négociants
des vins tirés au tonneau, amoureusement soignés; des mets succulents
préparés à la mode de chez nous; fondues; grillades; charcuterie renommée.

L. PÉCLAT, urop.
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